
roimcomc 
CAMBRIOLAGE 

Des malfaiteurs s» sont Introduits 
* « M. Jean DubruUe. négociant 
en laines, 40. rue Tbiera et ont dé­
robé une machine à écrire et divers 
papiers. Les cambrioleurs ont pé­
nétré dans le bureau en fracturant 
la - porte d'entrée 

RAT D l CABINE 
Au* établissements de bain*, 

dans la cabine un adroit filou a 
délesté Mile Maris Louise Schitte-
eatte. 17 ans. tricoteuse. 104. rue 
du Dragon, de «on portefeuille con­
tenant une somme de 006 fr. 

L'ALCOOL M'ETAIT PAS. FUR 
MAIS IL ETAIT CLAIR 

Il y a quelque temps, deux indi­
vidus. Albert Destricourt, 21 ans, 
rue de i'Epinette. impasse Teste-
Un et Decasue, 91, rue d'Anoor, 
se présentaient onex Mme Raymon-
de Vanhoutte. cafetière. 91, rue 
Lemire et lui présentaient de l'al­
cool. Marché conclu i Mme \ an-
houtte acheta 4 litres d'alcool au 
prix modique de.. 1.086 francs pour 
l'ensemble. Grande fut la stupé­
faction de la commerçante quand 
elle s aperçu* que l'alcool n'était 
que de., l'eau. Une plainte fut im­
médiatement déposée et la police 
vient d'arrêter ces deux filous. 

RIPAS DES ENFANTS DE PRISON. 
NICRS ET DES O R P H E L I N S ' DE 
GUERRE DU QUARTIER DES PHA-
LEMPINS 
Hpas a emporter Jeadi 3-1* de 19 h. h 

t«J h. 30. a l école La Fontaine, rue «le 
la Baille. Se munir «le la carte et de 
deux récipients. 

UNE REUNION 
DU CONSEIL M U N I C I P A L 

Le Conseil municipal s'est réuni hier 
à 1 bétel de ville, en une séance peu 
importante, au cours de laquelle lu­
rent examinées quelques questions, re­
latives an service «les eaux. 

Apres quoi le huis clos fut prononcé 
pour l'étude des traitements du per­
sonnel municipal. 

Sociétés et Comités 
AMICALE DU PERSONNEL DE Dl-

R.ECTION ET DE MAITRISE. — Per­
manence dimanche 3 septembre, ave­
nue Gustave Dron, a Tourcolna-. de 
10 h. à 11 h. 30. sont spécialement 
convoqués : les retraités. 

Ordre du jour Cotisations, paie­
ments des allocations, maladies diver­
ses, opérations, radiographie, radios­
copie, etc. Prime de naissance. 

De service : toute la commission. 
Réunion du Consei kl'admlnistraton 
le mercred, a 18 b. 30. 

ETAT CIVIL 
Naissances Michel Devernay, 

rue des Roses 0 ; Thérèse Suffis, 
rue de Méziéres, 13 Jacqueline 
Dedecker, rue Mouvaux. 134. dom. 
boulevard Qanvbetta, 366 ; Berna­
dette Marher. rue Ursulines. 40. 
dem. rue Tilleul, 36 ; Réjane Du-
brulle, rue Mouvaux. 134. dom. à 
Croix ; Marie France Commine, rue 
Nationale, 138, dom. rue Union, 36. 

Publications : Jean Oeldhof, t is­
serand à Wattrelos et Geneviève 
Doper ohin, soigneuse, rue Trois 
Pierres, 300 ; Emllien Demelre, 
vernlseur rue du Brésil, 16. et Irè­
ne Hessans, emballeuse à Roubaix. 

Décès : Pierre Vantomme, 1 mois 
rue Rouget de l'Isls, 106, dom. à 
ans. rue Béranger. 6 : Florine Hou-
rez, 76 ans. veuve Louis Dhont, 
rue d'Havre, S ; Louis Dumortier, 
63 ans, rue Nationale, 138. dom. A 
Roncq. 

CROIX 

REMISE DES T I C K E T S 
DE R A V I T A I L L E M E N T 
AUX RETARDATAIRES 

Les personnes qui ne se sont pas 
présentées à la remise des tickets de 
rationnement poux ie mois de Sep­
tembre, sont informées qu'elles pour­
ront se présenter à la Mairie, vesti­
bule du rez-de-chaussée, le Lundi 4 
Septembre, de 14 h. 30 à 16 h. 

Etat civIL — Décès. — Watteau 
Emile 57 ans, pi. de la Liberté, 21. 

W A S Q U E H A L 
UM WASQUEHALIEN EST TUS 

PAR UN AVION ALLIÉ ' T 

AUX E N V I R O N S OC L ILLE 
Ces Jours derniers, un habitant 

du Capreau, M. Maurice Lefebvre. 
domicilié 116, rue de Roubaix, à 
Wasquehal, qui était occupé comme 
ouvrier agricole dans une ferme de 
La Bassée, a été mitraillé par un 
avion allié sur la route de Lille à 
La Bassée et a été tué. M Maurice 
Lefebvre était l'aîné d'une famille 
de sept enfanta. Ses parents ont été 
avisés du malheur qui les frappait 
avec tous les ménagements dési­
rables. 

UN GARÇONNET TOMBE 
A L'EAU EST SAUVE 

PAR UN SAROIEN DE LA PAIX 
Dimanche, vers 17 h. 30, le jeune 

Jean-Pierre Ameye, âgé de 9 ans, 
demeurant 5 chemin du Halage. à 
Wasquehal, est tombé accidentelle­
ment à l'eau et se serait infaillible­
ment noyé dans l'écluse du Noir-
Bonnet, sans l'intervention du gar­
dien de la paix. Louis Dauchet, 
21 ans. domicilié 46, rue Coii, a 
Wasquehal. qui n'hésita pas a se 
Jeter à l'eau au moment où le jeu­
ne imprudent reparaissait à la sur­
face de l'eau pour la seconde fois. 
M. Louis Dauchet saisit l'enfant et 
parvint à le ramener hors de sa 
fâcheuse position Après quelques 
soins, le petit Jean-Pierre Ameye 
put regagner la maison paternelle, 
tandis que son courageux sauve­
teur était félicité par les témoins 
de ce bel acte de courage. 

Acte de probité. — Au cours de 
la journée de dimanche, M. Emue 
DepoortèTe, demeurant 21, rue Loui­
se-Michel, a trouvé sur la voie pu-
bliaue un portefeuille contenant di­
verses pièces d'identité et d'autres 
papiers intéressants, qu'il s'est em­
pressé de remettre au Commissariat 
de police. 

Indemnités peur lacement de trou­
pes. — Les habitants qui. au cours du 
mois d'août, ont logé des troupes ou 
cantonné dès chevaux et matériel de 
l'armée allemande, sont invités S re­
mettre, avant le mardi 5 septembre, 
à 16 h., à la mairie (bureau des réqui­
sitions), les bons de réquisition qui 
leur ont été délivrés par les autorités 
militaires, en vue du règlement des 
indemnités auxquelles ils ont droit. 

C M i tes gymnastes de « L'Espé­
rance ». — Vendredi 1er septembre, 
entraînement général et obligatoire, 
sous la direction du moniteur-chef 
Paul Hantson. a la salle de gymnas­
tique, ancienne école des garçons, 
rue Jean-Macé. Pupilles à 18 h. 30 ; 
adultes a 20 heures 

Service médics secial. — Perma­
nence pour ce service, samedi 2 
septembre, de 15 à 17 h., au Centre 
social, place Gambetta, pour les fa­
milles des prisonniers du Centre et 
les prisonniers rapatriés. 

A la caisse « La Famine ». — Pour 
le Centre, règlement des diverses 
prestations, samedi 2 septembre, de 
14 à 16 h., au café de la Fraternelle. 
28, rue de Fiers. Au Capreau, la per­
manence, 1, rue de Roubaix. fonc­
tionnera dans le même but. dimanche 
matin, de 9. à 10 heures. 

La Famille du Pnssnnier du Ca­
preau. — Samedi 2 septembre, de 
14 h. 30 à 16 h. 30, permanence à la 
Maison du Prisonnier, 91, rue Car-
peaux. 

Assistance scolaire et entraide sa-
claie. — Demain, jeudi, de 9 heures S 
midi, permanence pour ces deux ser­
vices, au local. 91, rue Carpeaux. pour 
les familles des prisonniers du Ca­
preau et de la Pianche-au-Riez. 

L A N N O Y 
TAXE SUR LE CHIFFRE 

D'AFFAIRES 
La perception de la taxe sur le 

chiffre d'affaires aura lieu à : 
Tout tiers, le vendredi 1er septem­

bre, au débit Dubrulle, de 9 à 10 h. 
Hem, le samedi 2, au débit Laurent, 

de 9 h. à 9 h. 30. 
Lannoy, le mardi 5, au débit Bour-

ghelle. de 9 h. à 10 heures. 
Lys, le mardi 5, au débit Borteele, 

de 14 à 15 heures : le jeudi 7. au débit 
Delplanque. de 9 à 10 heures ; le 
jeudi 7. au débit Bauffe. de 14 à 
15 heures. 

Leart, le mercredi 6, au débit Lory. 
de 9 à 10 heures. 

LIN6ELLES -
Tsurnée du FarSeptaur. — Con­

trairement A ses habitudes lé Per­
cepteur n erecevia pas A la Mairie 
le 1er septembre. Il ae tiendra à la 
Mairie A la disposition des .contri­
buables, le 2* vendredi, soit le 8 sep­
tembre A cet effet, les titulaires 
de délégation- de solde de sous-offi­
ciers pourront, ae présenter ledit 
jour pour percevoir leedltes alloca­
tions. Se munir du relevé T.M.A. 

A la Caisse d'épargne. — Il n'y 
aura pas de séance les 3 et 10 sep­
tembre : la prochaine séance aura 
lieu à la Mairie le 17 septembre, 
de 10 h 30 à 11 h. 30. 

Etat civil. — Naissances : Ginette 
Lainblin. boulevard de Verdun 17 : 
Françoise Dumortier, la Longue 
Cour. 

Pubiieatten ds mariage t mie Cat-
teau. préparateur en- pharmacie, et 
Eiieen Lahex. employée. 

Décès : Jules Lefebvre. 64 an*, 
rue Pétain ; Serge Devogel. 2 mois. 
Itnp. -Fin de - la Guerre : - PaUnyre 
Duquesnoy. épouse • Marescaux, 74 
ans. rue de Tourcoing. 

M O U V A U X 
Allocation* militaires. — Le paie­

ment des allocations militaires aura 
lieu A- la Mairie, le vendredi 1er sep­
tembre, de 8 h. 30 * 11 h. 30. de 
1 a 600 ; de 14 h. 30 A 16 h . de 
601 à la fin. Se muir de monnaie 
pour faire l'appoint. 

Allocation aux réfugies. — Paie­
ment de l'allocation aux réfugiée, a 
la Mairie. Recette Municipale, jeudi 
31 août, de 8 h. 30 a i l h 30. 

MARCQ E N B A R Œ U L 

GRANDE SEANCE RECREATIVE 
FOUR NOS PRISONNIERS 

l .Tnion des femmes de prisonniers 
de Marcq dont l'activité ne cesse de 
6 arcroître dan* tons les domaines, or­
ganise au profit de sa caisse, dont les 
besoins faut-il le souligner sont nom­
breux et pressants, une séance récréa­
tive le dimanche 10 septembre. A 16 
heures 30. dans la salle des fêtes de 
la Mairie mise aimablement S sa dis­
position par la Municipalité. 

Un programme de choix mis au 
point avec le concours de la « Compa­
gnie des Quatre Coins » de la Maison 
du Prisonnier, vous fera passer quel­
ques heures agréables. 

Des cartes sont en vente aux prix de 
30 et 90 tr. chez Mmes les déléguées de 
l'U F. P. et chez MM. les responsables 
de l'Amicale des prisonniers rapatriés. 

Les habitants marequots voudront 
n'en cloutons pas. pnr leur présence à 
cette belle manifestation de sympathie 
et d'entr'alde. prouver une fois de 
plus A leurs concitoyen» prisonnier* 
leur Indéfectible solidarité. 

Contre d entraide féminin. — L'Union 
des femmes «le prisonniers rappeiie que 
le Cercle Féminin tiendra réunion «I-
manche 3 septembre, a 15 heures, salle 
des fêtes de la mairie. Les enfants 
seront confiés à la garde de jeunes 
filles, pendant que les mamans discu­
teront des questions qui les intéres­
sent. 

Paiement dos s*upes* familiales. — 
Le paiement aura lieu flans les diffé­
rents secteurs le jeudi 31 août aux 
heures habituelles. 

D O M I N E S 
Visiteurs indésirables. — Durant une 

absence de M. Louis <'Hrimonpont. cul­
tivateur, demeurant quartier des'Qua-
tre-Chemins, des cambrioleurs se sont 
introduits par ettractios dans une 
chambre servant de débarras et se 
sont retirée en emportant deux bicy­
clettes, un poste de T. S. F. On a re­
trouvé les cadres des vélos dans un 
fossé voisin de l'habitation. 

LA M A D E L E I N E 
OAMION CONTRE TRAMWAY 

Le 99 Août, vers 8 h., un camion 
automobile Immatriculé sons le nu­
méro 1984 N A », piloté par M. fiouby. 
transporteur, demeurant à LSventis, 
56. rue du Paradis, a été tamponné à 
l'angle des rues de Lille et Gambetta. 
par un tramway « J », conduit par le 
wattman Romelaere Marcel, demeurant 
à Lille, i-2 rué du Faubourg-de-Roubaix. 

Le tramway a subi des dégâts impor­
tants, tandis que le camion n'a que de» 
dégâts minimes. 

Il n'y a pas eu de blessés. 
ANNAPPES 

L'argent disparaît. — Une î-lainte 
pour vol de 8.000 francs déposés dans 
une armoire a été déposée par Mme 
Potel, 34 ans, 83, rue de la Station. 
Une enquête est ouverte. 

Dans lo verger. — M. Pierre nrunnln 
<Z> ans, ajusteur, rue Pasteur a consta­
té la disparition d'un* trentaine de 
kilos de prunes dans son verger. 

RONTA-MARCQ 
vol de SM CMleltas st ds *o masBlets 

civils. — A* -X août. S n h. l i . six 
Individus ont fait irruption dans la 
cour des établissements Henard. cou 
fectionneur. Pendant que M. Renard, 
était maintenu en respect, une camion, 
nette était amenée prW elfe la-rrand'-
porte et les individus ont chargé J00 
culottes de drap destinées à l'inten­
dance et 19 complets civils. 

TEMPLEUVE ' 
Vol dans une usina, — Hier, dt-ux in. 

«lividus se présentaient aux Eiarfisse-
ments Descstaire- et Wycart et sous 
U menace se faisaient remettre les 
clefs de l'usine par Mme Wycart. Les 
voleurs se retirèrent ensuite en 
emportant 97 paquets contenant cha­
cun 90 pantalon». La gendarmerie en­
quête. 

DELEUMONT 
Renversé ds sea vêle. — A'.ors qu'il 

sortait de la boulangerie Pro'uvost. le 
jeune Paul Devys. 13 ans écolier, fut 
renversé de sa machine par leux jeu­
nes aens de Frelinghlen et se «rnrfnra 
le" bras droit. La gendarmerie a ouvert 
une enquête 

L I L LE 
LES VOLS A MAIN ARMÉE 

Les vols à main armée continuent un 
peu «le tous eûtes dans la ville. Citons 
les faits suivante : 

Le 98 Aoiit, à 11 h. 30. trois individus, 
armés. «̂ sont présentés chez M. "Natti 
Leopohl, 98, rue du Metz, et, sous .a 
menace tle leurs armes, ils se sont tait 
remettre 80 vestons et pantalons de tra­
vail lPréjudice-: 18.000 fr.). 

— Le même Jour, S 15 h. 30. six indi­
vidus se sont présentés au domicile «e 
M. Vaymel Christian, épicier en gros, 
143. rue des Stations, et se sont emparés 
•le 100 kg. de sucre en poudre. 100 kg. 
«le sucre en morceaux. 190 paquets de 
biscuits et ao kg. de cafétine. 

— Le 97 Août, a 8 h., cinq individus, 
armés de mitraillettes, se sont présentée 
au magasin Vermynck,- rue Abélard. 
Sous la menace de leurs armes, ils te 
sont fait remettre divers produits de 
ravitaillement : 900 kg. d'huile. 35 k« 
de chicorée, 400 kg. de sucre. 6 cartons 
de 333 flancs et ont emporté, en outre, 
des marchandises appartenant au Se­
cours National; 

— Le même Jour, quatre individus se 
sont présentés au domkile «le M. Julien 
Herbtn. cafetier, 41, rue Rabelais et, 
sous la menace de revolvers, ils ont 
obligé ce commerçant a les accompa­
gner à la boucherie tenue par Mme 
Houdoir, 58. rue Rabelais et dont 
«J. Herbin possédait les clefe. Ils «e 
sont emparés de 5 kg. de pommes oe 
terre, de 5 kg. de beurre et de 5 kg. de 
saucisson. 

Enfin, M. Oscar Hermez, vk-e prési­
dent de la Régie Municipale, 43. rue 
Jean-Dart. a déposé plainte du vol de 
sa voiture automobile, commis entre le 
93 Août S ce jour, dans le garage muni­
cipal, où elle était remisée. 

Une attaque nocturne 
La police a recueilli la plainte de 

Mlle Denin-Delanècre, 34. rue Saint-
André, contre trois individus qui, au 
cours de la nuit du 9» au -77 août, l'ont 
attaqnée vers 93 h. 30, ak>rs#qu'elle 
passait place du Concert et lui ont dé­
robé son sac a main contenant une 
somme de 750 francs, des papiers 
d'identité et un kilo de beurre. Enquê­
te est ouverte. 

EN BELGIQUE 
MENIN 

VOL D'UN COFFRET de BIJOUX 
Mme Lanty Martha. 46 ans, ca-

baxetière, demeurant 145, rue de 
Courtrai, devait se rendre dans une 
clinique pour y être soignée et de­
manda avant son départ, à un voi­
sin, de vouloir bien pendant son 
absence prendre soin d'un coffret 
de bijoux. Ce voisin accepta et ju­
gea prudent de vérifier le contenu 
en présence de la patronne. Lors­
qu'on ouvrit le coffret, on consta­
ta qull était vide... 

Mme Lanty déclar ensuite qu'elle 
avait été victime d'un vol commis 
chez elle par un inconnu. Les bi­
joux volés consistaient en plusieurs 
bagues ornées de pierres précieuses 
de boucles d'oreilles, une broche, 

etc... La cabarctière, a déposé plain­
te au bureau de police. 

Vsi de « M i t — Albert Roggeman, 
garçon brasseur. 328 bis, rue d'Ypres, 
avait déposé sa bicyclette sous la 
porte coehere d u n e salle rue 
Royale. Quelques instants plus tard 
la machine avait disparu. La police 
enquête. 

Acte ds probité. — Alfred KJIOC-
Jteert. demeurant 62. rue de-Lille, a 
trouvé une chaîne en or et a fait la 
déclaration au bureau de police. 

Vol de te b e c — Des inconnus ont 
coupé nuitamment' des champs de 
Gustave Del eu. cultivateur. Porte de' 
Lille, une grande, quantité de feuil­
les de tabac. Une enquête est ou­
verte. 

Des voleurs pinoés. — Des malfai­
teurs ont pénétré nuitamment dans 
la ferme Orner Maee. Porte d s Bru­
ges, ou ils ont emporté huit poules, 
deux vélos et six roues. Des soup-r 
çons se portèrent sur deux hommes 
Roger Debrabandére de Wervlcq. e t 
M £>.. de Gheiuwe Une perquisition-
faite a tait découvrir un des deux-
vélos et quatre roues ainsi que deux 
câblée volés dans le magasin de M.-
DeametF.. à Menin (au domicile de 
Debrabandére). 

Une perquisition faite s u domicile 
du second individu est restée infruc­
tueuse. 

S P O R T S 
FOOTBALL 

EXCELSIOH CONTRE 
STADE ORCHCSIEN A ROUBAIX 

Dimanche prochain 3 septembre, 
l'équipe de 1 Exceleior fera ses of­
ficiels débuts de saison en recevant 
sur son terrain du 8tade Amédée 
Prouvost. à 15 h.. 1 équipe réputée 
d'Orchles. L'Exoelsior renforcée par 
la rentrée de ses fédéraux qui lui 
avaient été enlevés l'an dernier doit 
pouvoir aligner une excellente 
équipe. 

Les débuts de Potaiilon à l'entraî­
nement semblent prometteurs pour 
être assuré que .'Excel ne man­
quer» pas de leader d'attaque. 

Quant à Orchiee il fit l'an der­
nier, tant en championnat qu'en 
coupe où il élimina l'Excelsior. une 
excellente saison. On peut être cer­
tain que son avisé président. Robert 
Leroux, aura utilisé l'Intersaison 
pour renforcer notablement son 
équipe. 

De toute manière ce sera pour ce 
premier match de la saison un choc 
d'Importance qui permettra d'au­
gurer des poss ib i l i té des deux équi­
pes. 

L'Exoelsior réservera une partie 
de cette recette au Stade Nantais 
totalment sinistré par les bombar­
dements et qui fait appel aux spor­
tifs français pour lui fournir le 
moyen de s e relever de ses ruines. 
Les prix des places seront conser­
vés a 30 1rs aux tribunes, 30 frs 
aux premières assises, 15 frs aux 
secondes et 10 frs aux populaires. 

HOCKBY 
LJ4 SAISON DEBUTERA 

LE S l E P T E M I D E 

La Direction Régionale des Sports fait 
connaître que les sports dits « hiver­
naux » sont autorisés a commencer leur 
saison le 3 Septembre au lieu du 17. 

La situation actuelle ne se prête guère 
à l'exercice des sports d'équipes, aucun 
déplacement n'étant & conseiller. Par 
suite, seules des compétitions locales, 
penvent être envisagées. 

Pour maintenir cependant l'émulation 
dans le hockey, le Comité des Flandres-
a décidé d'organiser un « Concours du 
Jeune Hockeyeur ». qui se déroulera a 
r-ille. les 94 et 25 Septembre. Les clubs 
ont donc tout intérêt à profiter de l'ou­
verture de la saison, le 3 Septembre, 
pour exercer leurs jeunes joueurs aux 
difficiles épreuve» figurant au pro­
gramme du concours. 

Nous reviendrons sur l'organisation, 
de celui-ci. D'ores et déjà, les joueurs, 
peuvent demander a la présidence du. 
C. F. H. (M. R. Courmont,,8l, rue des 
Stations, Lille), le règlement de te 
concours qui sera doté de nombreux' 
prix. 

ÉCHOS ET CARNET 
CALENDRIER. — 4eu<li 31 Août 

1N4. 
Soleil : lever S 7 h. 6 ; coucher à 

20 h. 36 
Aujourd'hui : Saint Aristide ; de­

main : Saint ai l les. 

— Je ne suis engagé que vis-à-
vis de mes parents, précisa-t-il. 
Mais cela n a pa sd'importance. je 
ne veux pas me marier, je ne me 
marierai jamais. 

— On dit ça, et puis un jour on 
s'y décide tou tde même. Et c'est 
heureux, car il faut bien perpétuer 
une famille. S'il n'y avait pas les 
enfants, un homme serait inutile 
sur la terre. 

— C'est une opinion ! Pour le 
bonheur de l'humanité, il faudrait 
peut-être qu'il y eût moins d'habi­
tants sur le globe 1 Quant à moi, 
je ne me suis pas beaucoup soucié 
de ces choses jusqu'ici. H a fallu 
qu'une femme passât dans ma vie 
pour que j'entrevoie un autre mi­
rage. Oh ! Isabelle, si vous vou­
liez m'aimer l._ 

Mais l'orpheline hocha négative­
ment la tête. Elle pensait que oe se­
rait un bien grand malheur pour 
elle si pareille chose arrivait. 
S'éprendre d'un garçon aussi in­
constant que Talaine, et qui pre­
nait soin de la prévenir qu il avait 
promis d'épouser une autre femme ! 

Un silence était tombé entre eux. 
Talaine ruminait des pensées 

qu'il ne voulait pas exprimer pen­
dant qu'Isabelle suivait du regard, 
à travers les vitres de la fenêtre, 
le vol un pe u lourd de deux pi­
geons qui se poursuivaient sur les 
toits. Et elle songeait que les bêtes 

sont moins compliquées que les 
hommes. 

« Elles suivent leur instinct, elles, 
elles ne connaissent pas Yi maria­
ge, et ne redoutent pas l'abandon ». 

— Isabelle, dites-moi que vous •»• 
partirez pas ? 

Elle tressaillit à la voix implo­
rante du jeune homme qui mettait 
en elle de singuliers frissons quand 
elle cessait d'être gouailleuse. 

— J» me suis engagée, je ne 
puis revenir sur ce qui est «décidé. 

— Même si je payais le dédit 
qui vous lie ? 

— A quel titre paieriez-vous un 
tel dédit ? et pourquoi renoncerais-
je aux avantages d'un si magnifi­
que contrat 1 

— Parce que j'ai besoin de vous 
voir et que votre départ va me 
désespérer. 

— Vous\ savez bien, monsieur Ta­
laine, qu'a-ne peut rien y avoir 
entre nous. Vous venez de m'ap­
prendre que vous n'étiez pas liore 
de disposer de votre vie. 

— Alors, si j'avais été moins loyal 
et que, pour vous convaincre, Je 
vous eusse promis ce que vous au­
riez voulu, quitte à ne pas tenir 
plus tard mes promesses, comme 
tant d'hommes le font, vous m'au­
riez été favorable ? 

Elle hocha la tête : 
— Je ne crois pas,.lit-elle grave­

ment. Une femme se méfie toujours 
un peu des trop belles promesses .. 
D'ailleurs, même si j'avais été votre 
fiancée, je n'aurais pas voulu que 
vous payiez pour moi.. sans comp­
ter enfin qu'il me serait bien agréa­
ble de ne pas arriver au mariage — 

•même à un mariage riche — les 
mains vides ; oes deux millions 
qu'on m'offre ne sont pas à dédai­
gner ! 

— Deux millions ? fit-il avec dé­
dain. Cest pour un tel chiffre que 
vous aller vous exiler 1 Cette som­
me vous fascine ? 

— Dame 1 fit-elle en souriant. 
Pour moi c'est une grosse fortune, 
et gagnée honnêtement par mon 
travail.» 

— Oui approuva-t il avec dépit 
De l'argent gagné proprement. Le 
seul que vous vouliez accepter. 

«Dette constatation qu'il avait 
laite si souvent 1 agaçait toujours 
un peu. Autrefois, en pareil cas, il 
eût ironisé sur les sentiments «pom­
piers d'Isabelle ; aujourd'hui, il ne 
discutait même pas. Il acceptait 
qu'elle eût de tels principes et qu'el­
le les lui opposât. 

Tant de femmes avaient passé 
dans sa vie qui ne lui avaient don­
né que des sourires et des satisfac­
tions I Celle-ci lui était d'autant 
plus chère et plus désirable qu'en 
le désespérant, elle demeurait inac­
cessible. 

Après un nouveau silence, il se 
leva et demanda : 

— Votre contrat doit durer long­
temps ? 

— Douze mois. 
— Vous reviendrez ici dans un 

an ? 
— Oui, je rentrerai à Paris. 
— Sans accepter une autre tour­

née ? 
Elle réfléchit avant de répondre. 

Prudemment, elle se demandait où 
il voulait en venir. 

Comme il répétait sa question, 
elle acquiesça : 

— Oui, certainement, je revien-
drai à Paria avant de signer un au­
tre engagement. 

— Je vous reverrai donc dans un 
an ? 

H s'arrêta, gêné d'avoir à formu­
ler une question qui le hantait et 
dent la réponse allait peut-être le 
désespérer. 

— Et... cet homme ? celui dont 
vous m'avez parlé l'autre jour ? 

— Quel homme ? 
— Celui qui assistait à votre an­

niversaire ? 
Elle haussa les épaules. 
— Lyse Rolle vous a dit la vérité. 

Nous étions seules, elle et moi ; il 
n'y avait personne avec nous. 

— Cependant, vous m'avez dit... 
— Des blagues 1 Pour m'amuser ! 
— Est-ce bien vrai ? 
— Je vous l'affirme ! La vérité, 

c'est que j'ai trouvé cette bague 

dans mon gâteau... un cadeau de 
Lyse naturellement. L'anneau allait 
à mon doigt ; alors, pour m'amuser 
j'ai imaginé une labié. La bague 
avait été mise à mon intention par 
un homme qui m'aimait... Le prin­
ce Charmant dont on rêve à mon 
âge 1 Pendant quelques heures, je 
m e suis plu à créer une image et à 
parer un inronnu de toutes les qua­
lités que-̂  j'aurais voulu qu'il possé­
dât...-

— Quelles qualités ? 
— Bah ! des rêves fous qui ne ri­

ment à rien. U était ceci et cela, 
mon prince Charmant II n'aimait 
que moi, j'étais son unique amour. 
et il me sacrifiait tout... Il travail­
lait pour que je devienne sa femme 
et on était heureux tous les deux.. 
Quoi 1 des bêtises, ie vous dis. 

Mais il laut croire que ces bêtises-
là tenaient malgré tout au cœur 
d'Isabelle, car, bien qu'elle pariât 
en souriant et d'un ton un peu rail­
leur, une larme, subitement, avait 
noyé ses grands yeux. 

Du revers de la main, elle l'es-. 
suya brusquement. 

—Ce que je suis sotte tout de mê­
me, de m'attendrir pour un rêve-! 

Et elle se mit à rire, mais Ta­
laine demeura grave. 

Le front un peu têtu, le regard 
sombre, il avait saisi son émotion : 
et maintenant, il fixait la main 
l'Isabelle où brillait l'anneau du. 
gâteau. IA suivre» 


